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Partez à la découverte du
Parcours

Arboretum
Le parc de la Fondation Bon Sauveur a été initiédès l’installation des moines cisterciens - dits«moines défricheurs» - dès le XIIe siècle.Le parc, au fil des époques a connu des périodesde friches, mais il est à ce jour entretenu par la Fondation Bon Sauveur.Quelques essences rares - comme le métaséquoia -sont présentes depuis de nombreuses années, mais la date de leur introduction au sein du parcn’est pas répertoriée.D’autres essences rares comme le Pin noir d’Au-triche (~ 300 ans) ou le Ginkgo Bilobasont présentes dans le site du Centre Hospitalier,mais hors Parcours Arboretum.Nous vous souhaitons une bonne visite.Cette balade a été initiée dans le cadrede la Journée du Patrimoinedu Dimanche 18 Septembre 2016par les professionnels  du ServiceSocio-Thérapeutique et Culturel.

Les flèches vertes sur poteaux de boisvous informent du sens de la visite.



Marronnier d’Inde
Aesculus hippocastanum - Hippocastanacées

Le Marronnier d’Inde est aussi appelé MarronnierCommun, «Châtaignier des Chevaux» et «Marron-nier Blanc». 

C’est un arbre de grande envergure, un clas-sique des parcs, qui présente un port étaléet arrondi et nécessite un espace suffisam-ment grand pour l’installer. De très grande longé-vité, il peut vivre au moins 200 ans.
Son écorce est lisse lorsqu’elle est jeune, puisécailleuse en vieillissant. 
Les fleurs printanières regroupées en pani-cule(1), en thyrse(2), forment des petites pyra-mides. Elles sont nectarifères(3). Une particularitéde ces fleurs est que lorsqu’elles sont polliniséespar les insectes, leur cœur devient rouge.La floraison donne ensuite naissance, en au-tomne, aux fruits : les marrons.

A noter que les variétés à fleurs doubles ont unefloraison beaucoup plus longue et ne donnent pasde fruits.
Les fruits du marronnier d’Inde sont utilisésdans la pharmacopée et les produits d’entretien(notamment la lessive).
Attention, les marrons ne sont pas comesti-
bles, ils sont toxiques. Il ne faut pas les confon-dre avec les châtaignes, fruits du châtaignier. Lesfruits de certaines variétés de châtaigniers sontégalement appelés marrons.A noter également que le pollen du marronnierfait partie des pollens allergisants.

Origine π Asie Mineure
Longévité π Au moins 200 ans
Type de végétation π Arbre ornemental à feuil-lage décoratif et à fruits non comestibles.Très rustique, il supporte des températures allantjusqu’à -23°C.
(1)Panicule : inflorescence* composée, formée par une grappe degrappes sur un axe simple. (2)Thyrse : mode d'inflorescence* dans lequel les fleurs sont dispo-sées en grappes composées, à pédicelles rameux, ceux du milieuétant plus longs que ceux du bas et du sommet.(3)Nectarifères : glandes à nectar, liquide qui attire et dont se nour-rissent certains insectes pollinisateurs.*Une inflorescence est un ensemble de fleurs groupées sur un ra-meau.

Etape 1 Arboretum



Etape 2 Arboretum



Etape 3 Arboretum



Etape 4 Arboretum



Camélia du Japon
Camélia Japonica - Théacées

Le Camélia du Japon est originaire de Corée etdu … Japon. Le camélia quant à lui est origi-naire du Japon et y est cultivé depuis le VIIesiècle. En France, c'est l'Impératrice Joséphine quile fit connaître et lui apporta toutes ses lettres denoblesse. Très cultivé, le camélia du Japon a donné nais-sance à quelques 20 000 plantes différentes offi-ciellement reconnues.  Le camélia du Japon estl'espèce de camélia cultivée la plus courante. Sadurée de floraison est très longue car les boutonsfloraux s'ouvrent les uns après les autres et sesfleurs illuminent le jardin à la mauvaise saison. 
Type de végétation π Arbuste ornemental àfleurs très rustiques jusqu'à - 20°C. Dans le casd'une culture en pot la rusticité est amoindrie,aux alentours de - 5°C.
Type de feuillage π Feuilles persistantes, co-riaces, lustrées de vert intense. 

Destination π Massif, isolé, petite haie libre, pot.
Qualité du sol π Profond, léger, frais et drainé.Le camélia apprécie les terres à tendance acidecar c'est une plante de terre de bruyère. Parcontre il ne faut pas lui mettre de la terre debruyère pure mais la mélanger à la terre de jardinou à du terreau. Dans une terre trop pauvre oucalcaire les feuilles jaunissent. 
Exposition π Mi-ombre à ensoleillée sans soleilbrûlant. Abritée des grands vents,  le camélia nnesupporte pas le soleil trop direct ni les chaleursintenses. 
Hauteur π 100 à 300 cm avec une croissanceassez lente.
Profondeur de plantation π 50 à 60 cm de pro-fondeur et de diamètre.
Période de floraison π De décembre à avril. 

Etape 5 Arboretum



Etape 6 Arboretum
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Etape 7 Arboretum



Etape 8 Arboretum



et pleureur

Etapes 9 et 10 Arboretum



 

Etape 11 Arboretum



Etape 12 Arboretum



Etape 13 Arboretum



Sapin de Corée
Abies Koreana - Pinacées

Le Sapin de Corée est comme son nom le pré-cise originaire de la Corée du Sud. Ses su-perbes couleurs en font un sapin idéal mêmedans les petits jardins. Le sapin de Corée à un portpyramidal étage. Il est très lumineux avec sesfeuilles luisantes, vert foncé et légèrementblanches sur le revers.Son originalité réside dans ses cônes bien cylin-driques qui sont gris pourpré ou bleu violacé.Lesapin de Corée peut également se substituer autraditionnel sapin de Noël, ses aiguilles résistantassez bien à la chaleur de la maison. De plus saforme se prête bien à des décorations originales.

Origine π Corée du Sud
Type de végétation π Arbre résineux,conifère.Très rustique, il supporte des tempéra-tures allant jusqu'à -20°C.
Type de feuillage π Feuillage persistant en ai-guilles vert sombre, larges et légèrement arron-dies.
Qualité du sol π Profond, riche et humifère. Cesapin noble n'aime pas trop les sols calcaires.
Exposition π De la mi-ombre assez légère à en-soleillée, sans trop de soleil direct. Il se plait dansune atmosphère assez humide mais n'aime pastrop les endroits ventés.
Hauteur π 10 à 15 mètres. Il a une croissance trèslente, environ deux mètres en 6 ans. Il existe éga-lement des variétés naines. Les graines des coni-fères peuvent être récupérées sur les cônes etséchées pour les futurs semis. Les graines conser-vent leurs facultés germinatives pendant 5 ans sielles sont entreposées dans le réfrigérateur. Lesbouturages se pratiquent au mois de janvier oude février avec des boutures ligneuses. Les bou-tures doivent être prélevées sur des plants assezjeunes et vigoureux. Le bouturage se fait à l'étouf-fée à une température située entre 15 et 20°C. 

Etape 14 Arboretum



Etape 15 Arboretum



Etape 16 Arboretum



Pommier fleur
Malus domestica - Rosacées

Peu d'arbres ou arbustes sont aussi chan-geants au fil des saisons. Aux premiers joursdu printemps, apparaissent les boutonsrose pâle à rouge carmin. Ils s'épanouissent unpeu plus tard dans toutes les nuances du blancpur au rose ou rouge. La floraison ne dure pas trèslongtemps, le feuillage se déploie ensuite, d'un jolivert foncé, parfois pourpre chez certaines varié-tés. A l'automne, le spectacle reprend : superbefeuillage rouge ou doré, rehaussé par sa fructifi-cation extraordinaire. De fin août à février, cou-vert de petites pommes rouges, oranges oujaunes, elles feront le régal des oiseaux en hiver,à moins d’en faire de délicieuses gelées !Les variétés d'ornement sont plus faciles à culti-ver que les variétés fruitières. Elles sont aussimoins sensibles aux maladies, certaines sontmême très résistantes.
Type de végétation π Arbre fruitier caduc etrustique
Mode de multiplication π Greffage
Destination π Jardin fruitier, d'agrément, isolé,bac

Longévité π Chez le sujet standard la maturité àpartir de 8 ans, le semi-nain à partir de 7 ans, et3 ans pour le nain.
Qualité du sol π Profond, humifère et drainé
Exposition π Mi-ombre à ensoleillée
Hauteur π Nain : 3 mètres. Semi-nain : 5 mètres.Standard : 10 mètres.  Les mini-pommiers sur tigemesurent en taille adulte 150 cm.
Profondeur de plantation π Le trou de planta-tion doit être profond  et le noeud de greffe doitdépasser de 10 cm.

Etape 17 Arboretum



Métasequoia
Gyptostroboides
Metasequoia glyptostroboides  - Taxodiaceae
ou Cupressaceae 
selon la classification phylogénétique

Le Metasequoia glyptostroboides est un arbrebien étrange. Considéré comme définitive-ment perdu depuis l’ère tertiaire, des exem-plaires bien vivants furent trouvés au milieu de laChine en pleine révolution chinoise. Autre parti-cularité, c’est un des rares conifères à perdre sesaiguilles à l’automne. Un conifère antédiluvien quiperd ses aiguilles pour renaître au printemps.
Fossile ou pas fossile ? π Le Metasequoia glyp-tostroboides est une espèce panchronique, c’est-à-dire qu’elle présente des ressemblancesmorphologiques avec des espèces disparues iden-tifiées sous la forme de fossile. Ce n’est donc pasà proprement parler un fossile vivant mais plutôtun arbre dont on peut identifier de lointains an-cêtres à l’ère tertiaire. Le Metasequoia glyptostro-boides est même une espèce plutôt récentepuisqu’elle apparaît au Pliocène, soit il y a 5 mil-lions d’années ce qui est assez jeune si on consi-dère que les premiers gymnospermes auxquelscet arbre appartient sont apparus il y a plus de240 millions d’années. Alors pourquoi parle-t-onencore de fossile vivant à propos de cet arbre ? Enfait un paléontologue japonais, S. Miki, avait iden-tifié cet arbre en 1941 dans des fossiles du Plio-cène et l’ensemble de la communauté despaléontologues pensait cette espèce  définitive-ment disparue. Mais, la même année, coup de ton-nerre ! Des botanistes chinois découvrentplusieurs exemplaires vivants de Metasequoiaglyptostroboides au fin fond de la Chine. Ni mort,ni disparu pour labiodiversité mon-diale, revoilà leMetasequoia surle devant de lascène botaniqueinternationale.

A quoi ressemble donc le Metasequoia glyp-
tostroboides  ? π C’est tout d’abord un grandarbre à croissance très rapide, qui peut atteindredans son pays d’origine 50 mètres de haut avecun tronc de deux mètres de diamètre, noueux ettrès élargi à la base (plus de 2 mètres de diamè-tre). Le plus grand exemplaire connu à ce jourmesurait près de 37 m en 1998 au College Wil-liam and Mary, à Williamsburg en Virginie (USA).Quant aux plus vieux exemplaires, on pense qu’ilsont pu atteindre l’âge très respectable de 300 ansvoire plus. Il a en général un tronc droit et un port conique.
Son écorce marron grisâtre sur sa partie externe etorange en interne est profondément cannelée etfissurée et elle se détache en fines lanières. Sonbois est relativement fibreux et cassant.
Les fleurs femelles sont verdâtres, solitaires etvers le haut tandis que les fleurs mâles sontjaunes, vers le bas et groupées. Quant aux fruits, ils se présentent sous la formede petits cônes verts, ovoïdes et écailleux, portéspar de longs pédoncules, devenant bruns et ma-tures en hiver. Ils ressemblent aux cônes des cy-près. Ses racines sont superficielles, très étalées et sou-vent situées juste sous la surface ce qui incite à nepas le planter trop près des maisons. Il apprécie peu l’ombre et préfère une situationensoleillée sur sol plutôt humide. Sa rusticité semble assez bonne puisqu’il poussejusqu’en Alsace. Certains botanistes évoquent unerésistance jusqu’à -20°C. Bref, il semble adapté àpresque tous les climats frais, à tempéré, océa-nique et pluvieux. 

Etape 18 Arboretum



Etape 19 Arboretum



Etape 20 Arboretum



Cerisier fleur
Prunus serrulata - Rosacées
Nom commun masculin : Cerisier du Japon

Le Cerisier du Japon  est également appelé"Cerisier à Fleurs Japonais", "Cerisier desCollines" et "Cerisier Oriental".  Comme sonnom le laisse sous-entendre il est originaire d'Asieet principalement du Japon. Les japonais le vénè-rent : il est célébré lors de grandes fêtes printa-nières appelées Hanami.C'est un cerisier à fleurs qui ne donne pas defruits comestibles.Il présente un port évasé qui s'arrondit de plus enplus avec l'âge. Certains cultivars(1) ont un portplus colonnaire. Il faut bien choisir sa variété carcertaines ne sont adaptées qu'à de grands es-paces. Très décoratif et résistant à la pollution, il est deculture facile. Il peut également être conduit enbonsaï. La floraison, très abondante, apparaît enavril/mai, parfois avant les feuilles. Les fleurssont simples ou doubles et parfumées. 

Origine π Asie
Type de végétation π Arbre ornemental àfleurs. Très rustique, il supporte des tempéra-tures allant jusqu'à -15°C, voire plus.
Type de feuillage π Feuilles caduques, alternes,lancéolées et dentées. Vertes, elles prennent unecouleur jaune orangé en automne. 
Mode de multiplication π Greffage.
Destination π Isolé.
Qualité du sol π Toutes les terres humifères etsurtout bien drainées car il redoute l'humiditéstagnante.
Exposition π Ensoleillée et abritée des grandsvents.
Hauteur π De 4 à 12 mètres, selon les variétés,avec une croissance assez rapide. 

(1) Cultivar : référence à une variété de plante pré-sentant une caractéristique propre. Ils sont sou-vent obtenus par sélections.

Etape 21 Arboretum



Cèdre bleu de l’atlas
Cedrus atlantica - Pinacées

Le cèdre de l’atlas, Cedrus atlantica, est un ma-gnifique conifère persistant, de la famille desPinacées, originaire des montagnes del’Afrique du nord. Bien rustique, cette espèce trèsdécorative de grand développement est assezcouramment plantée dans les parcs et les jardins. Plusieurs variétés horticoles ont vu le jour, parfoisde plus petit développement, ce qui le rend plusadapté au jardin du particulier. Le cèdre de l’atlasne doit pas pour autant être confondu avec lecèdre du Liban, Cedrus libani.
Origine π montagnes d’Afrique du nord
Espèces proches π Cedrus libani
Période de floraison π septembre

Couleur des fleurs π cônes
Exposition π mi-ombre jeune, puis ensoleillée
Type de sol π sol meuble et profond, mêmecalcaire
Acidité du sol π tolérant
Humidité du sol π normal à sec
Utilisation π isolé, forêt, menuiserie
Hauteur π 30 à 40 m
Type de plante π conifère
Type de végétation π vivace
Type de feuillage π persistant
Rusticité π rustique jusqu’à - 21°C

Etape 23 Arboretum

Etape 22 Arboretum

Chamaecyparis stewartii
Chamaecyparis stewartii - Cupressacées

Se référer à la fiche de l’étape 12 du Cyprès de LawsonForme pyramidale. Hauteur 10 à 12m (2m à 2m50 à 10 ans). Croissance moyenne. Très prochedu chamaecyparis lawsoniana (cyprès de Lawson) : son feuillage est plus grossier, d’un jaunemoins vif, virant au vert en hiver.
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